
,, 
·~ 
,'~ 

---~------~--~--------------------

"L'EUROPE ET LA CRISE. 

Bruxelles, le 14 avril 1983 
Paris, 

EMBARGO: le 14.4.84 ~ 15HOO 

L'EUROPE EN CRISE?" 

Allocution de M. Gaston E. THORN 

Pr~sident de La Commission des Communautes Europ~ennes 

~ La Ligue europ~enne de Coop~ration Economique 

Paris, jeudi 14 avril 1983 

SEUL LE TEXTE PRONONCE FAIT FOI 

collsvs
Text Box

collsvs
Note
Completed set by collsvs

User
Rectangle



.··~ 

\ 
'< 
' 

- 1 -

Honsteur Ie President, Mesdames, Messieurs., 

Permettez-~~~ tout d'abord de vous dire l'honneur 
et le plats1r Que J'eprouve auJoura'hul a prendre la 
parole devant vous. Tres almablement~ les org&11sateurs 
de cette rencontre m'ont lalss~ toute latitude dans le 
cnntx du suJett J'userai de cette ltberte pour vous 
ex~Jser tout s!mple~nt la sttuat1on actuelle de la .. 
c~unaute atnst QUe les perspe~ttves QU1 s'ouvrent a elte 

Je le feral sans fartl - cfest la un devoir d'honnetete 
"" 

a.l~eoard d'une assemblee ausst au fait des realttes euro-
P~~es que la votre. Je ne vous_cacherat done pas Que la 
situation est serteuse et qu; elle peut. ra}llement debOUcher 
sur une crtse eurOPeenne de grande ampleur. 

Non pas~ en dlsant cecl., que J 'aie perdu fo1 en 1 'EurOPe, 
mats nous falsons actueilement:face a une s1tuat1on partl· 
culierement complexe que seul un effort consloerable - W1 

sursaut- permettra de rr~ttr1ser. 

I. Je n'at pas, rassur~z-vous~ perdu fol dans les 
Institutions -,euro~enruis~- cette fol S6-nourrtt -des _____ -----~- -

enseignements que Je ttre de la vie communautatre, QU'll 
s'~gtsse du bilan de vlngt-ctnq annees au Tratte de Rome~ 
ma!s auss1 d'un passe plus proche :- ce1u1 des deux annees 
QUS Je Viens de passer a la tate de la Commtsslon des 
C~tnunautes europeeooes. 

Il n1Y a pas 11eu Je crois d'tnslster devant vous 
sur les nombreux aspects benefiques de la construction 
europeenne : la paix r-etrouvee, l 1essor econom1Que sans 
or~cedent .. 1 'autosuff1~~nce altmentalre, la llbre clrculatlon 
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des btens- et oeys -personnes~ tes -~tens ae cooperation 
. . 
prtvtl~gtes noues a'/ec ncrrbre de pays du TtersMonde. Je 

les rappelle seulement car, dans la moros1te e1e !'Instant., 
·on a trop souvent tendar~e a m1n1m1ser !'imPOrtance de 

l 18CQUlS, 

St l'on se tourn~ vers un passe plus recent, 11 extste 

aussl des motl fs de sat1sfactlon. Dans un contexte economlque 
dtff1c1le M 11 Y. rev1enara1 • la Communaute a reusst a malntentr 
vts-a-vts de l'exter1eur une coheston remarQuable. Je pense 
lei era par~lculler aux negoctattons avec les Etats Unts sur 

-----·-··· ···-·-·--· 

l'ac1er, l 'ete aern1er {rnalheureusement, 11 semDte Qu1 il 

faudra, pour les ecters spec1aux~ sur le metter remettre 
notre ouvrao~/ a la position connune oefenaue aevant Ja 
Conrerence m1n!stertelle du GATT eri novembre aern1er ou 

' encore aux recentes negoc:1atlons avec le JaPOn. I! s'aglt~ 

11 est vral, d1 accords de! type "defens1f"., mats 1ls apportent 
la prewe de la coh-esion coornunauta1re, 

sur le Plan interne .. l'element le plus pos1t1f est 
certainement l tadoptlon en J anvler dernter d'une POll ttaue · 

comune de la P~he, Ce pas, d1ff1c1Iement francht apres 
------~------------- ,----,-

des annees ·de negoctat1on~- -temo1gne a ·son heure que la · · 
• 

aynamtque communautaJre n'est pas morte, 

Mats~ pour le restes la m~cantQue s'essouffle. Bien 
sOr, la vle corrrnJnautalre se poursutt~ la gestton courante 
des affatres est assuree ~ Et 11 est .. cruyez-rool, assez 
extraorcHnatre ae voir que la construction coomunautatre 
a restste aux tensions que provoque la crtse 1 Mats s'en 
contenter, ce sera1t ~~lyre tout s1nou11erement manQuer 
d'ambltlon. 

La Communaute~ en effet~ ne peut surv1vre qu'en 
----'---·~- ----·· - --- -------- ··-·--·- -- -- -·- -- - --- ·- - --··----------- ---·-· - . ----
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progressant et en repondant aux defls de l'heure. Et., sur­
ce point~ Je dots avouer -que nous avons rencontre QuelQues 
destllus1ons, 

\ 

11 me suff1t~ a cet egard, de menttonner !es suttes tres 
tnsufftsantes donnees a la reponse apportee par la 
comm1ss1on en 1981 au Mandat qut 1u1 avalt ete confle par 
le Conse11., un an auparavant. Et pourtant, a 1'1ssue d'une 
reflexton approfondte sur 11aveh1r communautalre., la 
Communaute proposatt un ensemble comutet d'ortentatlons 
autour de trois axes : relance: de l'1nt~ratton par le · 
developpement des Dolittques cOOlDUnautafres., retormeef 
adaptation t1e la P,A.c~~ recherche de correct1fs aux problemes 
bud9eta1res, 

II. A quot attrtbuer ces echec~·relattfs., cet essoufflement? 
les causes en sont multiples. -Au risque de scnemat1ser~ J'en 
1solerat deu>G QUt ne sont a'allleurs pas sans rapports : 

- la cr1se econom1Que.1 avec ses aspects spectf1Quement euro­
peans., 

- la dllutlon progressive au consensus entre Etats membres, 
sans le<ruel une convnunaute ne peut correctement fonct1onner. 

--·---------::--- -~--:-:----------.~--~-----. ----
Je crots pouvotr faire~ davant vous~ l'econorn1e d'une 

description de la crtseu Permettez-rnot s1mplement, apres 
avolr rappele que la communaute compte auJourd'hu1 11 .. 3 
mtlltons de chOme~r.s* soit plus Que la population totale 
de la BelgtQue., d'tnslster sur leS' falblesses spectftQues 
a YEurope que cette crtse a revelees : . 

- tnaPtltuoe part1cul1ere ala creation d'eii1>101S. 
11 n'y a qu'en Europe que te thOmage, helas~ augmente 
encore pour 1a onz1eme annee consecuttve; 

- v1eill1ssement de notre apparetl producttf <siderurote~ 
construction navale~ tndustrle textile., etc); 
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pays Pourratt s'en sorttr seu1 ? J'ose esperer Qua non. 

A cette sttuatl~n ue crtse~ exterteure & 1a construct!~ 
communauta!re et Que nous sub!ssons~ S1aJoutent, 11 taut 1e 
reconnattre, des facteurs Internes aUl affalbltssent 
eQalement la cooos1on curilnunautatre. Je veux parler 16 oe 
certains des eftets des deux ~largtss~nents Jntervenus en 1973 
en 1981. Que l;on me comprenne bten I 11 ne s'agtt nullement 
de les crtttQuer. Car l'elargtsscment est facteur d'enrtchtlsement 

- -... 
mutuel et l'eXPertence Que nous,avons vecue t'a montre. Mats 

11 ~~u~_b1e~ par at! leurs ~~~s~at~_!~-- sans a>or!~~_!le __ !f9~-~ ___ _ 
de vnleur, Que l'accrotssement du nomore des membres·a'une 
communaute affa1bl1t son homogene1te et rend Plus aleatotre 
la recherche du consensus entre: ses ~1embres. Depuis 10 ans~ 

nous n'avons Jamais vra1ment voulu regarder cette realtte 
' en face. Mats e1le S1 1mpose a nous·et nous ne POuvons Plus 

l'tonorer. 
Ces dlfftcultes, en QUelque sorte mecantques# se sont 

truuvees nettement aggravees d'une part.c du fait ae 1a crtse~ 
QUI n'1nctte guere a la CvmPrehenston et a la so11dar1te~ a'autre 
part en rats~, de la pratiQue tnstituttonnelle cornmunautatre. 
11 est cla1r, en effet, que la recherche systematiQue de 

--------- -

l'unan1m1 te, en vertu du sol-cHsant NcontPromt s de Luxembourg•, 

a tres largement paralyse f'actlvtt~ comnunautalre. Celie~~ 

avance desormats au gre 1,, au plus lent I A1nst se sont 
trouves progresstvement blOQues deva~t le consetl de Mln1stres 
des dossiers essent1els pour 1aven1r de la coomunaute. 

La conJugalson de tous ces facteurs., crtse economtQue~ 
vte1111ssement tndustr1eL tentat1ons protecttonntstes., 

. ~ 

tatonnements vers un nouveau consensus., recherche systematique 
de l'unantmite~ contr1buent a eXPl1quer l'affatblJssement 
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relat1f de la Communaute. 
~ 

III, Peut-on S1 Y resigner? Certaln~1t pas. car l'heure 
de l'actton ne peut Plus !tre dlfferee. D'une part# 1a crtse 
appelle d'urgence des me~t!tes energlQues <soutten a l'lnvestts­
sement~ lutte contre le chOr:kT~e des Jeunes ••• >. D'autre part# 

·'· des decisions raptaes s" imposent sur toute une ser1e de grancls 

-' 
__./-:--

--- -. •. ... 

dossiers communauta1res QU1 sont devenus etrottement inter· 
dependants les uns des autres et QUI exigent aunc ues r~punses 
stmultanees. <rnarcne unique~ ~1argtssement# regime des proautts 
aor 1co1es medt terraneens,. ressources prOPres de a Coomunaute~ -

prooleme budoeta1re brttar~ntcwe ", >. A aefaut de reponse 
=-7",·='---·-~--~---,.,e.·:--~--~~- -------------- -----~--· -- --=-----

' 
< 
~; 

' 

~- . 
;~ . 

. . 
~ . -. 

. : 
' ' 

. ·-,-

sur ces dossters, la C~TI]Unaute,entrera1t dans une crtse grave. 

seule une decision palltiQue d'ensemble peut debloquer 
ces dossiers. En raison d1 une conJoricture chargee# le Conset! .. 
Europeen de mars dernter a Bruxelles n~a pu la orendre# ce QUI 
susc1te d'allleurs des Interrogations sur son rOle et son 
existence memes, c~est done au Consetl Eurupeen oe Jutn. 
a stuttgart .. Que ~offre une aern1ere chance a'evtter !a crtse-. . ..,. 

La commtsston a deJa fatt et~fera tres raPtdement dans 
les divers dow~1nes aes proPOsitions uu1 permettront de Jeter 
les bases d'une telle decision. Je ne vous tnf!Igeral pas 

----.-:-----o--~· ~~~~ ---- --- ¥ •• --- -- ---- --- ----- • 

la l!ste detalllee de ces prooosttlDns. St vous me le 
permettez# Je me contenterat# paut-~tre arb1tra1rement, de 
oevelopper devant vous trois idees Qui me t1ennent ~ coeur 
et QUi seront au centre de l 'action de !a Coomlsston dans sa 
lutte contre la crtse et le chOmage au·cours oes procnatns 
mots : la convergence econ~utQue, l'achevement du marche 
Inter leur.. la poll t1Que tn(iUstrlelle. · 

a. La convergence econom1Que : 

La COOJntsston Platde oepuls, longtenps en faveur de la 
convergence des strategies econom1Ques des Etats memDres • 
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L'lnterdePendance economtque est en effet telle entre nos 
pays que personne ne peut se falre d'llluston sur les chances 
de reusstte d'une action tsolee. 

Pts que cela, et nous l'avons bien vu : des mesures m1ses 
en oeuvre en ordre disperse creent entre les economies concerneea 
des tensions Si imPOrtantes QU'elles pourratent Condutre a 
mettre en danger certains acquts essenttels du Marche C0011lun. 

. 
La convergence est done lndtspensable, a la fots POUr 

eXPloiter efficacement les marges de manoeuvre dlsPUnlbles 
f - pour une reprise et auss1 pour conJurer les tentattons 
I Protectlonnlstes. 

---~- ·- ------··· -"'s ~--=---=-:-------------------_--_-_ - - - - -

t Je constate avec satisfaction que les auerelles <1e I doctrine QUi ont parfols O'JPOse les·Etats membres s'estDmPent. 
! contr1buant alnsl a une certa1ne'c~n~ergence. La necesstte 
l . 
1 du respect des grands eQutllbres econom1Ques se fa1t senttr 

l 
j 
f 
~ 

j 
l 

partout - et Je me feltcit~ a cet egard des mesures courageuses 
recemnent aaoptees par le Gouvernement francais dans ce 
domalne - et partout auss1 me paratt progresser l'ldee d'un 
soutlen de l'act1v1te ~conom1Que, dans un cltmat QUI paratt 
relattvement plus favorable QU 1 1l Y a Quelques mots a une 
repr1se. i 

1 La Coorn1ss1on __ ~~-~P!~1e~-~~ ~-~--s~ _ _P_.a _r~! -~- f~v~!!.~~-~~~te ______ _ 
~--~-----

l -----------
~ convergence et cette rePrise, 

-

~ 

. 
i 
i . 
; 
!.-· 

t 

au n1veau con~nunautalre corrrne 
au n1veau mondtal : 

- au ntveau communauta1re, elle a deJa fait des prooosltlons~ 
notamment POur la relance de l'tnvestlssement. Elle enten~ 

eoalement renforcer le systerr~ monetalre europeen aut~ par tes 
d1sctpltnes QU 1 1l impose, mats ausst·par 1es solldarttes qu't! 
crm~ est aevenu 1e Point d'ancrage d'une poilt1QUe economtQue 
concerteeJ_~-~~cent r~_aJJ!~J~i!_aJJ~~-mon~~~r-~ vt~Qt .. ___ l_~--~fQ1~~- .. __ _ 

~----
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d'en SPPOrter la demonstration 
-~---

_; 

• 
i: 
.i ... - . 

. 

- au ntveau mond1al, la CQ]m1Ss1on entend obtentr du Sammet 

t 
:.-

___ eco00011~ue occt~ntal __ d~_W1ll1amsburg, aUQuel elle parttctpe, 
QU'un effort de coherence solt entreprts-afin ·de J)rri·'flc;Jt~e~r~aii:;;e~-~--=--

' ' 
'· la reprtse QU! s'a~~rce et d'ev!ter: par te ma1ntten du taux 

d'lnteret trop elev~s# que ne so1t decourage 1'1nvest1ssernent. 

b. Le marche lnterteur 

L'exlstence d'un grand marcne lnterteur completement un1fle 
est un facteur decis1f.pcur reoatlr la puissance tndustrte!le ae 
l'Europe, C'est vrat pour tous les secteurs. pour toutes les 
entreprtsas; en raison aussi bien des ecunomtes a'echeile QUe 

_______ .. de 1~ secur1te QU 1 BPPor_~~!_~a~_~es ~~!!_Ya~_-emarch!, 
~ - .. ~--. 

~­
; 

Cet atout du marcha unif1e nous fait cruellement d~faut 
auJoura'hut. En effet~ dans les cona!ttons actuelles, trop 
d'industrlels refusent le riSQUe de s'organtser au ntveau 
eurOPeen en raison des dtscrtminatton~ 11ees au ma1ntten de 
clo1sonnements nat1onaux. Les entreprtses eur~ennes sont oonc 
tentees d'organtser autre]ent 1eur strategte~ notamment en se 
latssant sedu1re par des cocperattons externes a la communaute. 

Pour rompre ce cercle vtc1eu~, 11 faut Que 1a communaut~ 
' d6c1de d'achever raP1dement l'untftcat1on de son marcne 1nf6rteur 

/ 
l 

~--- daf!!_~O!l~ ~es_aSJ?f~t.~~----__f!_n'~s~g!Ja_ s'ils aca~~-~~ent cett~e_-____ _ 

conviction Que les operateurs economtQues, anticipant I'ouver- · 
ture des march~s natiunaux; wvdlfteront en cons~auence leur 
comportement. Alors, ma1s alors seulement, on asststera ~ une 
nouvelle phase oe rapproch~nent entre flnmes euroD6ennes. 
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L'acttoil-de la commtss1on en cette matt~re s'est d~Ja 
tradutte par un grand n~~ore de ProPOstttuns dans une s~rte 
de domalnes essenttels pOUr !'activit~ des entreprtses : 
eiltraves techniques aux khanges., coomandes PUbltques., envtron­
nement Jurtdlque des &1treprtses., l~bre ctrcutatton des personnes 
et des _servtces. _ ~~~ elles se ~_ont., Je ~is l'avouer ~ en11s~ea 
au Consell de Mlnlstres. A la suite des Consetls euro~en 
oe Copenhague et de Bruxelles" un nouvel effort est en cours 
pour permettre l'adoPtlon d'un "PaQuet~~ de mesures prbr1tatres. 
Des progres ont deJa ete accomol1s., en part1cu11er dans le 

• 
doma1ne des normes, Mats un gros effort reste a fa1re, s1 l'on 
veut adoPter ce premter lftrainl( de mesures en Juln. 

c. Le developpement 1ndustr1el et technol091Que 

En mattere 1ndustr1el1e~ la Communaute ne Peut se contenter 
~ 

d'oroantser le repll des secteurs en decl1n. sans doute est-11 
, I lndtsPAv!lsable de restructurer !a siderurgte.. le textile# les 

-r----Chantter~. n!l\fals, .•• afln oe ret361lr 1eur compettitvlte. ---=----_____,_-

.1 -_ Et la Commtsston; dans ces doma!nes~ entend exercer Pletnement 
ses resPOnsab1lltes, QUl sont parttcul1erement lourdes, 

Ma 1 s 11 lui faut paralltH ement contr 1 buer au devel uwement 
des Industries 1es plus competltlVes et soutentr le rythme du 
progres technol091Que. lei encore~ la dimension c..x11nunauta1re 
est essent1elle, Les pollt!Ques inaustrlelles natlonales n'ont 
oas reusst a aonner a l'tndusrte euroreenne un avantage sur 
ses concurrents, Blen au contratre~ notre competttlvlte 
a l'egard de ceux-ct s'emousse progresslvement. pourauot ? ,__,______._____ ----------- -·--------- -------------------------·-··-- ------··--·----- ... ----·-- ------. - ---··----------
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Parce que la dimension nati,:>nale: est devenue insufflsante -
pour rea11ser les economies· d 1 e~~elles 1ndtspensables~ 

parce que le ncomparttmentage• des marches fait obstacle 
au developpement des entraPrises I • 

Dans ces conaltlons, la communaute dOlt agtr selon oeux 
axes complementaires : 

- 11 faut tout d'abord creer~ 11hortzontalement"., les cond1t1ons . ~ 

generales necessatres au developp~~ent tnoustrtel et tecnnolo-
j 
J g1Que dans la communaute. L'achevement du marche lnterteur~ 
• I 

i dont J'a1 parle tout a l~neure, est la ptece mattresse de ce 
........,....._~~~--~-- ·-- ~--------------------------- --
! d1sPOs1t1f. S'Y aJoutent les eff•)rts deJa entrePrls en matiere 
f 

! de recherche et d'innovatlon <cf. e~part1cu11er le programme 
! i cadre oe recherche et de develop~ew~nt paur la oertode ae 
I I 1984-1987 propose p-ar la Comnlsston) a~ns1 Que dans le domalne 
I des economies d1 energle. · 
I 

i 
~ - Mats cet effort hortzontal ne permettra pas a lui seul de 
I 
{ resoudre le Probleme. Il taut desormats envisager aussl des 
l acttons sectortelles a l'echelon communauta1re pour susc1ter 

cooperations et regroupements et retrouver a tenme la 'partte 
----~--------~--c---------------_-__ ---- ------·- ----

concurrent1elle' avec les Etats Unls et le Japon. La 
Commtsston et le Conseil se sont·engages dans cette vote 
en novembre dernter, dans le oomatne des nouvelles technologies 

\ 
de 1'1nformat1on, avec un programme sc1ent1f1Que europeen~ de 
recherche dans les technologies de l'1nformat1on <ESPRIT>. 
Ce programme~ Qui assocle l'1ndustrte et la Communaute~ et qui 

est finance conJ o 1ntement par elles.. assoc1e les me11leures 
eQutpes de recherche et de oeveloppement aes prtnc1paux ~ 

producteurs europeens d'u1e Part, et des petites et moyennes 
entreprtses les plus oynam!Ques d1autre part, Et Je dots dire 

. __ :_-__ que ce programne susc1te d'ores et deJa un interet consl<i~rab!e : 
-·-----~-------~ ----- -~- ·----------- ----- -~------

- -- -- -~--~-----~- -------- ----
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QUelQUes sematnes seulement apres le lancement oes appels 
cJ'offre pour la Phase t11te 4!P1lote".,• deux cents ProPOs1t1ons· 
&manant de stx cents soctetes sont deJa parvenues a La 
Comntsston I 

La Comm1ss1on ut111sera dsns les prochatns mois 
la meme demarche pour ~~ autre secteur de pointe : la bto­

technologte, Elle etudte egalement POur le mo1s demat-Juln 
une autre 1n1t1attve tndustr1elle de granae ampleur. 

Ce calendrter peut vous parattre serre mats 11 nous reste~ 
en fait, peu oe temps pOUr conserver la mattrlse et !'lndePendance 

------.-----'----------- ------------------cc--·-- --------- ------ ---

• • I 
t 
I 
f 
I 

{ 

t 
i 
1 

ae notre apparell 1ndustr1el et technologtQue. st~ dans les 
deux ou trois annees a ven1r, nous n'unlssons pas nos forces 
a l'echelon communautatre~ nous rtsquons~ dans la plupart des 
domatnes d'avenir, a'~tre def1n1ttvemant ~11m1nes de la 
cDmPet1t1on tecnnologlquet L'accuetl favorable reserv~ au 

' programme ESPRIT montre# rr~ semole-t-11~ Que le message a ete 
COOI)rts par les interesses. 

X . ' 

X X 
----- ------------------- --------~- ------ ---l Convergence economiQUe~ ach-evemerit-du--marche fnterteur:-c·--c---~~~ ~J 

L.----_____,----,- -- ------------:-:------------ ---- -------------------------------- --- - ---

i 
! 

f 
; 

' l 
I 

I 
f 
I 

developpement tndustrlel et technoloo1Qtie, trois dossiers 
essent1els a mes yeux pour 1a lutte contre la cr1se et le 
d&clln economtque~ Mats ce ne sont pas les seuls sur !esquels 
le Consetl europeen de stuttgart aura a se pencher. 
) 
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A cote de ces themes Prtor1tatres, on ne peut oubller 
l'elargtssement a l'Espagne et au Portugal. un engagement 
solennel a ete prts~ nous devons le tentr. Et POUr cela~ 
resoudre le probleme Partlcuilerement ComPlexe des proauctlons 
m&dtterraneennes. 

On ne peut~ pas plus~ oublter que la Communaute a presque 
·-····· ------------ ----------~--- ·------- ---

atte1nt la llm!te de ses ressources propres. Sans doute ex1ste-t-11 -
des acttons~ et non des ~Jtndres, qut ne necessttent Que peu ou 
pas de moyens financiers (par exemple l'achevement du marche 
uniQue>, Mats contralnctre la communa~te ~rester a 1'1nterteur 
des ltmltes actuelles flgeralt ses moyens d'actton. Je ne connats 
Pas d'exemple dans l'nlstotre dO l'on Pr1vera1t 
arbttralrement de mov~1s une 1nst1tutton que l'on proclame vouloir 
develOPPer. 

1· on ne peut enfln oub11er la question bUdQetalre brltannt~ue 
I 

f et la necesstte de trouver une solution equitable a long terme~ 
1 solution QU1 fasse appel au oeveloppement-de polltlQues 

=,~--.... ----
1 
I . 

·I 
I 
I 

I 
i 
I 

I 

I 
! 

I 
i 

l 
I 

~-- -~------··· .. 

commu~9uta1res et non pas ace purs transferts 
f!nanc1ers. 

Sur tous ces oointsJ le Conse1l europeen de Jutn 
ne peut otfferer sa reponse , sans rtsQuer ae provoauer 
une crise grave dans la Conmunaute~ tant ces Question&. 
soot auJourd 1 hU1 lmbrtquees et tant eiles sont 
essent1eUes au ton fonctionnement et ~ la cred1b111te 
de la Comw~naute. r~1s n'attendons pas de cette 
reponse des miracles i Le conse1! european n'a pas 
a entrer dans :e detail technique des dossters.; son 
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:-1 rOle est de donner l'tmpuls!on P011tloue. 11 faudra done ensutte 
.. i 
<I ~:~~rc;::ed:::~~;~~n dans les dlffer:nts consells cnarges 

i • I 
I 

I 
I 
I 

Je n'exclus pas, d'ailleurs, 9ue les discussions du consell 
eurOP&en putssent etre prolongees~ avec le soutlen actlf de la 
Commission, dans un cadre auelQue peu. different. Depuls un an 

. I btento~ J '·a1., ~ plus leurs reiirtses, parie d'une nouvelle Conferetlte 
I - -, 
i de Messtne. l'ldee a fa1t son chemin. Nous ne pauvons plus 
! 

~ Lau.Jourd'hul e~pper ~ u~_d!b-at ae fond sur 1~--~~-sto~ Q~- se _font 
i les uns et les autres oe ta Coour~Jnaute e.t sur la nature du -

--

1~~~. consensus QUI unit et QUI devrait un!r les Six Etats membres. 
11 est temps; v1ngt-c1nQ ans apres l'entree en vtgueur du 

t Tralt~ de Rome~ de reflechlr a nouveau a ce consensus et d'adopter 
I ' 

1 un ensemble eQu111br~ de mesures Qut permette a chaQue Etat membre 
J 
i 
i 

l 
~ 

I 
i 

I 

de se reconnattre dans notre C~]IDUnaute., qu'tl suit prospere ou motns 
prosoere, qu'll soit ~ vocat1on a domtnante agrtcole ou essent1ellement 

' . 

1ndustr1elle, QU'1l appart1eR~ au Nord de l'Europe ou ala 
Medlterranee. 

Alors~ seulement~ n{lUS aurons batl !'Europe de la deuxleme 
'I ~J- ~ration. 

---------- ----- -----·----




